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I unee~pece en voie de disparition ? 
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I 
I 	 FleaDUne etrange maladie a frapp~mortellement des milliers d'amandiers au Libances dixderttieres 
I 	 annees. Ident~fiee pour la premiere fois auLiban,cette bacterie estpassee aux peches.et .aux nectarines, .. 

etmenacede provoquer une .cris~ agricole et economiquemaJeure. Des partenaireslibanaisetltalien.s . 
Jancentun crt d1alanne. . . . . . .. . . . 

. 	 . 

SUZQnne BMKLINI se sont r~sembles, plusieurs arriandiers et les pechers. Elle estsi grave. «li faut savoir qu'il · Si Ie 'phytoplasme est pas- Ul1ecClfastrophe .. 
a ete identifiee pour la pre­ est impossibl~ de rutter contre se de· la~ani:lier au pecher, d'ampleur.l1ationcale
L~~f6~~~'~~~t~~;~·~~·;~~~· .~~:te~ ~~~dt~;:~ miere fois au Liban, il y a nne cette bacterie .far des pestid~ pourrait-il s'etendre ad'autres . Un probleme~conomique·. 


auvillagede'Feghal, dans crispe au regard franc~ement dizaine d'annees, par des cher,. des, dit-elle. I n'y a donc pas typeS de drupacees, te1s les majeur guettedonc les agri­

le;caza.de Batroun (Liban.., triste. Youssef el-Mfr, Ha~ cheurs de l'Universiteameri­ de traitement possible, un ar­ aOricotiers, lespruniers ou les . culteurs, surtout 8i la maladie 

NQrd), n'ayi~blement· pas lirn Khmity; Michel:et Noha caine de Beyrouth (AUB) et bre touche est un arbre qui sera cerisiers ?« Nous avons tent6 continue de .s'etendre aux pe­


" connu Ie bltume depuis aes Kha1ral1ah, et Tanios Haddad de l'1nstitut llban. ais l~ourles. mort danstrois;ou quatre ans. d'inoculer arti6dellement laeheset aux nectarines.Et les 

dizaines d'anJiees. Cette zone out tous perdu la totalire .de recherches agricoles (II~AL), Ii n'y a'qu'une seule solution bacterie a l'un de ces arbres en de1ideuses amand~s vertes qui 

rurale negligee parIes a,utorites Ieu,rs amandiers,comme des simultanement, sans quecette possible: 1'arraeher avec Seg ra­ laboratoire, et nous nous som- sontun des signes de l'arrivee 

n'apollt.tantpaseteepargnee . dizaines d';l1ltres, et ils Vien- decouverte nedonne lieu a un dnes et Ie brukiafinde tenter mes renducompte que pour duprintemps·· au Liban· ne . 


·	par la .rrialadie.Dans les nom- nent .. exposer leur probleme veritable· programme . de pre­ d'eviter la cont~gion des autres J'instant, ceux-,!:i.sQnt a1'aori », seront plus qu'nn souvenir. 

breuxvergers qui bordent Ja .en<.:ornpagnie· de leuranden vention (voir encadri). Recem­ arbres du verger. D'autant · explique Youssef Aboujaoude,. « Qy.and l'AVSI est venue 

rou te, leg arbres compl~teIllimt .. moukhtar, Youssef Feghali. . mtmt, l'ONG it3lleilIie AVSI· que, de toute. J~Oil, un ll-rbre professeur de pa.thologie d.u inspect.e.r notre region, c'etait 

morts et d.esseches se comp.. « Notre village produisait (Assodationvolontaiie pour Ie malade arrete de produire des . sol ala faculte d'agronomie de deja trop tard, deplore Mi­

1'1 

I 
tent par .dizaiJieset •..c~t~i~t, 10()·a 150 tonnesd'amandes service international),. alertee fruits. Depuis qu on sa,it qu'il l'AUB. . chel KJimallah, agriculteilr 


· tels des spectres, des oliVlers durant la saison, qui s'etendait par des agricu1teurs, a repris Ie s'agit d'un, phytoplasme, on Les recherches· se pour-. a Feghal. Nous nous savions . 

et des catoublers encore sains;~u .printemps jusqu' ala.6n de Rambeau, ayant constate quela est certain que la bacterie est sUivent donc aux niveaux de deja . conrlamnes. .Les pertes 
Cei;arbtesl'llorts, ce sOhtles l'ete, racontent-ils. Notre terre situation s'etait nettementag­ transmise par un insecte vec.­ la maladie comme de 1'iden- econo!l1iques ont ete tres lour­I 

I aniindiersdu village; U ya est particulierement favomble gravee au Liban. Marco Perini, teu.r,maison ne sait toujours ti6cation du vecteur. Mais despour chacun d'i!mtre nous. 

encoredix arts, Feghal etalt a la culture de cet arbre qui, son representant au Liban, e:;c­ pas leque1. Si nous arl'ivons a pourra-t-on, eventuellement, . D'aiJ.tres font la greve et cou­

connu pour ses aman(le'l)d'une de plus, n'a'pas besoin d'etre plique·qu'AVSI a ohtenu dans · identifier l'insecte responsa~ repondrea une question es-· pent les toutes pour moins que 

qualire exceptionnelle; sa:prin':' irrigue .. Nous avons ete edu­ cecadre un 6naneement de 1a ble, nons pdUffonsalors !utter sentielle : qu'est-ce. qui a pro- s;a. Mais id. notre voix ne por.­

dpale culture. AuJourd'hui, la ques ;,a la culture de l' amande cooperation italienne a hau­ eontre lui, tout en menant un. voque l'apparition soudaine de· te pas loin, et personne n'est au 

localite n'en prodtiit plus.· de pere en 61s.li nous est tres teur de 300 000 .eu!os qui se programme de prevention et cette maladie a laprogression courant de cette tragedie. Qyi 


«. Dire que cette. saison, difficile de passer aautre chose termine ce mois-d, mais qui a'abattage des arbres touches. si rapide ? « On eroitq~a la va· aujourd'hui nous assurer 

j'aidu acheter mes amandesaujourd'hui.» ' devrait etre renqtivele. « Nqus C'e.stIa seul,e fas;on, de proce­ base, ce pl:lytoplasme n'etait des indemnites ou du moins 

aUlffiardi€, c'estle comble Cette etrange maladie est' avons mis·aupointun reseau der pour une era~cation de la ., pas· si nuisible et qu'il aurait . des aides pour implanter des 

de 'l'ironie ! » lance Youssef une bacterie, un phytoplasme de cooperation afin de pOtJ.r- . mahidie. » . connu unemutation). estime cultures alternatives? » 

el-Mir un agriqliteurde Fe- quiattaque certaines. espe­ suivre 1il recherche et pour etre· Oil enest-t-'ori de 1'identi- Mme Molino-Low.,· Tou- En effet, les agriculteurs se 

ghal.· Alacooperative oil,ils ces dediUpacees, comme les en·.mesure de lutter cdntre ce 6cation de cet insecte ? Hani tefois, ace stade, onne peut trouventdans nne situation 


, fleau, explique-t-il Ce reseau Abdelnour,' entomologiste, qu'emettre des theories sur les peuenviable: les experts leur 
de cooperation regroupe des chercheur a 1'U~ et Pliofes­ causes.» . recommandentd'arracherdes soientconnus, j1etais:'sutqu'il·· nistere rhette au p~int unpro~ 

I 	 chercheurs 'de 1'IRAI.; ainsi seur a la retraite, se dit surpris La recherche prendcepen- arbresqui· sont ··leurssources n'y avait rien a fme p<:>ur les gramme de protection glohala 
aue de plusi~urs .u~rsite~ : que toutes les recherches aux-· dant du temps. Or les cher- de revenus, au risque de per- arbres deja malades. J'aidu applique!:' sur t(,mt Ie territoire 
lAUE, 1'Uruverslte· hban~se quelles il. a . pris une part ac­ chell1'S, les agriculteurs et les dre tout leur verger, Certains en arracheret br(jlersept .en sans exception. Je saIs toute':' 
(UL)et l'UniverSite Saint~Es­ tive n'aient pas encore a:bouti .. offidels sont aujourd'hui en- n'ont pas tarde a comprendre 2007, et de 70 a 80 en 2008. fois quele ministreactud,de 
prit ·de Kasllk (USEK). Nous «Nous. savons a~uellefamille gages dans une course contre la portee du danger et n'ont. En 2009, je n'ai observe 1a l'Agncultureprtlml'cetteaf­
avons etendu. cet Iaccord aux . doit , appartenir 1insecte, dit­ Ia montre. Le recensement ef- , pas hesitea. agir. Mohain,.. maladie que sur quatre a dnq fme aca:ur. » . 
universit~s. de Turinet de Mi­ 'il. Nous avons etabli nne liste fecrue.sous la direction d'AVSI. mad Chit,· un agricuh:eur de . arbres, et en 7010, je n'ai rien L.es perspectives~ont som~ .. 
llin. San.s c.om.L.p1ter 1'appo~t du · d'iule dnquantaine d'especes dans les differentes regions ru- Matjeyoun (Liban-Sud), a ete .vujusque-la. » . . bres, . doIl,c. pour' les ag(icul­
minisrere defAgriculture.» . · pOtentielles et en avons cap": rales a donne des resu!tatsalar- confronte a ce proble~e dans . D'autres agriculteurs .trou­ teurscomme pOQ! Ie marChe 

ture des echantillons grace a mants : les ~sites de qudque, sescultures de pecheset de vent beaucol,lp plusdifficile de llbanais. MarinaMolino-Lova 

140 000 carbres morts des'pi~ge$ places dans les ver­ 900 vergers dans450 Villages, nectarines, et il ~ fait pattie de condamner ainsi leurs arbres. pense qu'ilexiste qualld .ineme 


La recherche est en' effet gers. Toutefois, nous n'avons qui se sont achevees en juillet ceux qui ant alerte l'AVSI sur «Cen'est pas une.question unelueurd'espoir. «La sirua­

primordlale.·pourcomprenqre trouve des traces du phyto­ 2010, ont .montrequ'il y auraitce point. ... . d'un arbre ou de deux, ou de tionest grave, mais il fautre­

Ie fonctionnement.de cephy­ Jilasmeqansle corpsd'auCIID jusque-laqudque 14(l 000 «J'avaisd~ja observe .ces tel ou tel agriculteur, reporid· connaitre qu'il y a des percees, 

~oplasme qui ~tait inco,nnu ae. ces insei;tes~ C~la demeure arbres morts,pourla plupart syrnpt~mes dans des ver$..ers Mohammad Chit; n s'agit . dit~elle. Aujourd'hui, Ie. .dia­


. Jusque-la. Manna Molino~ Un myStere. J'espeie que nolls ·des amandiers, SanS compter oilj avaistravaille avant detre d'une menace d'ampleur na­ gnostic.: a ete fait,et lesnlcher­


! . Lova, chercheuse· a rDniver­ pourrons aboutir a Un resultat les arbres malades. Parmi les Ji~ol.)1jetai:e de· rna ~erme, tionale, qui peutmenera nne messonteffectuees par un r~­


site d~ Mi1~ et chef de I:rojet au courant de ra~ee prochai­ regions,c'est Ie nQrd qui est'le rut-ll, Meme avant que les catastrophe. n ne faut surtout s.eau dt; parrenaires conc¢rnes. 

ausem .de 11\V:SI .au Liba.n, . ne;Lmais,iLest impossible .. de plus tOllche, la maladie y etant tests sur .les .echantillons,qlle pas; tarder a arracher les arbres Nous sommessuda voie. d'u.n 
\ . ~esp.sinstalh~s dan~ d.sve~er:s(i~ints pour capturer l,e~, ... 

1· .. ',," .. .) 1"- ,.expliq\l~pourq~leprobl!)me fuer qn debY.» aevenue.endemioueb . , j'avais:. .co.nhe" . .a.l'AllSI .."... ,.""l"rI,.,,--.;Lf.!U.>.Jo ,,,,,,, . .<'-1..,,,,,,,.<­..".._.. _J.!!'~...!""y!g!!.l~!.._. ___,. ,. ...._~._~ ',. . .AlbPIPAWIJ 

http:l"rI,.,,--.;Lf.!U.>.Jo
http:fonctionnement.de
http:nectarines.Et
http:le;caza.de
http:peches.et


I;agriculteur Mohammad Chit inspedant ses arbres de nectarines. 
(Pholo AWl) 

Hajj Hassan :«Nousa1lonsremplac~r 
, ' 

tOllS lesarbres touches » 
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La question du ,phytoplasme 
des amanruets inquiete serleu­
sement Ie ministerede 1'A,gri­
cul1:l).re, comme ont reconnu 
toutes les, persoimes interro­
gees dans Ie cadre decette en~ 
quete. Le ministre de l'Agri­
culture Hussein Hajj Hassan 
a repondu a1l.X" questions" de. 
L'Orient-LeJour:' . ' 

Q: Qpel1e est votre vision 
d'une solution a ce'proble­
me? ' '.. '. 
, R- Nous avons' tenu une. 
reunion glob ale il y ,a quatre 
mois avec les representants de 
rAVSI, de la cooperation ita­
llenne, de l'IRAL, de rAUB 
et de l'UL. Nous avonsc~>nfie ' 
aune equipe technique Ie soin 
d' effectuer uri recensement 
complet surtout l~ ·territoire. 
Comme cette malarue n'a pas 
de traitementpossible, nous 

, nous assurons. actue1lement 
que tous les arbreS malades 
ou deja morts serpnt arraches 
et brilles avec leurs racine~, 
et que Ie sol est exempt de la 
bacterie. .' , ' 

Comment 'cOmptez-vous' 

.~ pour tenter d'eradlquer 
, Ll,maladie? 
, Le ministere compte rem­
placer les arbres touches par 
aes arbres sains. Nous venons 
de lancer un appel' d' offres 
pour 1'achat d'un grand nom­
hre d'arbres. Nous somines 
dej~ intervemls. au{>res des 
agnculteurs concemes par Ie 
probleme : certains ont arrache 
leurs arbres atemps et vaincu 
la malarue, d'autres ont essuye 
des ,IJertes tres iinportantes; , 

'Ou' ~n'~-vous "actue1le­
ment?· 

Le rapport sur k phyto­
plasme est termine, i}.est en 
train d'etre revu une derniere 
fois par les experts, et les me­
sures pratiques ne pu-deront 
pas aetre misesen' Rlace. Ces 
.mesureS seront rapio.es., Dans 
une premiere etape, nous arra­
cherons tous les arbres , touches , . 

que nous pouvons faire, nous 
ne sommeS pas' en mesure de 
payer des indemnites.., . 

'Comment,s'assurer queles : 
nouveaux IUbres' neseront., 
pas touches ateurtour? 

Nous nous fondons sur des 
informationsscientifiques qUi 
no,us aident a choisir deses­
peces resist-antes, et nOUsnous 
assurerons que les plants em~ 
ployessont tQtalement sains; 

. . ... : 

Qpel1e est l'ampleUr des ", 
pertes econot'niques resultant 
de ce Heau ? . " . 

,Ces pertes sont irppossi­
bles a evaluer. sachant que ,des 
ruzainesde milliers d'arbres, 
ont ete perdus. Sur Ie budget 
consacre auxmesures de p.ro, 
ternon,outre la somlne de 
lOO 000 euros aVallcee rar la 
c?operation itaUenne,.1 appe~ 
d offies que nousavons .lance 
est a hauteur·de.300millioris 

. de llvres llbanaises (pres' de 
200000 dollars). " . 

, pour tellter. de rpettre, Un . ter­
rpe a la progression de la ma­
larue.Dans uneseconde etape, 
nous aiderons .les agriaulteurs 
a remplacer leursarbrespar', Pourquoi a-1:-on mis dix 
des especes capables, de resis- , aus a ~nl:evoir u.n,e solution 
tera la bacterie~C'esttout ce aceprobleme? 

l.eminislre HusseinHaii HassOn. , 
, ' ' 

(Le .mmistre . hoche ,'la tete 
en "sigue de refus' d'aborder 
ce qui,g'estpasse ~van,t). Je '. 
s'uis en dla.tgedep, mit:)istere 
depuisonze mois, et ce1af!lit 
cinq mOli! que je suis au CQU­

rant de rexistenc~de ce phy­
toplasme. Tai et~ surpris par
l'ampleur ,du ptoblemeet j'ai 
lanc~ un plan d'action,deptiis , 
ce jour·4a. C'est lepll)s grand 
pr.obleme agricoleauq\.leln~us 
faisons face, tousles ,autres 
Beaux pouvant etre tl;aites. 

i 


